stater 

2 intime conviction ss 
entrairk LS or 4e 
ductiôn räisoïinée du cheval 
nc trait fort et à grandes al- 
ures.” 5 — 


— 


2 


CONSERVATION DES OEUFS.— 
est de toute nécessité que les 


œufs soient fraîchement pon- 


dus ; 


si l'œuf est resté assez 


longtemps sous la poule, a subi 
échauffement même peu pro- 

il ne se conserve pas 
lasse; il en est en- 
quand il est sale On 
que les œufs fé 


I faut un 
stalle, dans 


sont de mauvaise garde. 


poulailler bien in- 
nel les poules 


pondre, et où 
ut être salis. 


Quand les œufs sont frais pon- 
dus, non fécondés et très pro- 
pres, on les conserve fa ilement 
et longiemps dans le son. 


L 4 


Rars ET souris — Pour vous 
débarrasser des rats et des sou- 
de place en place, 


la disposition des souris, des 


des petije tas de farine mélangée 
avec de la chaux vive ou du 


| mes pulvérisé. 
à ouvelle.) 


(Agriculture 


— D — — — 


BRISE LA TOUX. 


trine. 


. 
MAL 


accès de toux brisent la ble organique, c'était simplement 
Le BAUME RH U- un cas d'épuisement et de fatigue 
brise les accès de toux. 


FQUILLETON DU MAN/TOBA 


LE ROMAN vux JÉSUITE 


No 


XIV 


L'affaire est done beauceup moins 
claire et plus compliquée que nous ne le 


d'abord, remerqua la vieille 


Mademoiselle. J'ai 


aujourd'hui la certitude absolue de ce que 
J'avais deviné dès le premier jour; le bon 
droit est du eûté de Mme Berthier. Je 


À 
: 


Na 
117 


ii 


HE 


1 


f 


£. 


| 


. 


g 


us L'EXPERIENCE DE THOMAS CADA, 


"| J'ai aussitôt fait prendre des renseigne- 
"| mants auprès de estte personne. Julie a 


| | vous les dames B:rthier ? 


Naturellement je con- 
ules 


BRANDEMENT EPUISE 


SYMPTOMES QUI PEUVENT 
AMENER DE GRAVES 
RESULTATS 


marchands de remèdes ou en- 
voyées, franc de port, à 50 cents 
la boîte; ou six boîtes pour 62.50 
en s'adressant à la Dr Williams 
Medicine Co., Brockville, Ont. 


— 


DU COMTÉ D'ESSEX — LES 
NERFS SEMBLAIENT BRISÉS ET 
IL SE SENTAIT INCAPABLE DE 
FAIRE DE GROS OUVRAGES. 


ABATTEMENT. 


L,abattement chez les per- 
sonnes de tout âge, après un 
léger exercice annonce la fai- 
blesse du sang qu'il faut com- 
LONGUE VIE DU CHIMISTE 
; i LONGUE V 
De la Review, Windsor, Ont. BONA RD. 

M. Thomas Cada, de Pike 
Creek, un petit village du com- 
té d' Essex, est connu de presque 
tout le monde de cette section. II 
est le fils de M. John Cada, pro- 
priétaire de moulin et politicien 
éminent dans cette localité. Un 
représentant de la Review de 
Windsor, qui avait su que de- 
puis quelque temps M. Cada 
tait en mauraise santé, le ren- 
contra dernièrement pensant se 
se trouver en présence d'un in- 
valide, et naturellement il lui 
demanda qui l'avait ramené à la 

santé. “Les Pilules Roses du Dr 
Williams”  répliqua prompte- 
ment M. Cada. Quand on lui de- 
manda s’il donnait, pour publi- 
cation, les details voulus, M. 
Cada répondit : ‘Certainement, 
si vous. pensez queça vant la 


LE SALUT ETAIT LA 


Combien succombent à une 
inflammation de poumons qui 
auraient trouvé le salut dans le 
BAUME RHUMAL pris en 


Las 


I bi- Ag Que N 


— 20 — 


otre-Dame Est 


Roses du Dr. ple. 


Application 
The Rural Municipality of Taché has 
10 bn = land desrribed at 1h 


operation of said Act by issuing a 
certificate of title to the applicant or to 
whom he may appoiut, and you will there- 
fore be forever estonped an4 debarred from 
seiting up any claim to or in respect 
sait land. 


Dated at the Land Tues Uffice, Winni-| EPICERIES =, 
peg, this 281h day of August, 1901. 
LAND REFERRED ro: CHAUSSURES 


In the province of Manitoba and being 
a 2 of the South-East quarter and 
the West half of tha Norih-E a8. quartier of 
Seetion nineteen (19) in Township eight (8 

ee 


aud Range five (5) east of the 
Meridien in said f rovince. 
To George Rice, Chicago. 
(Sg) W E. MACARA. 
District Registrar, 
4.901 31 


. LJ 1 
The Liquor License Act 
The following applications have ben 
made for licenses and will be considere 
by the Boari of License Commissioners for 
se District No. 4 at the Parliament 
Buildings License Inspeetors Office on 
Saturday the 5th day ef October at 8 
o'élock p. m. 
Gaäsntez Antal, Canadian Northern, St. 
Boniface. 
G. Canox, Hotel de Commerce. St, Bouiſac- 
J. PENROSE, 
Chief bicense Inspector 
Dated at St. Boniface this 181h day of 
September, A. D. 1901. 


Quant aux pri is assurer 
ne — soi 1 — fus 
autres magasins du même genoe. 
Farine, Son, Gru et toutes sortes 


de Grains toujours en vente. 


— 


[Seal] 


AVENUE TACHÉ 
Ni- Roniſace 


Où DEMANDE comme agents des da- 
mes ou juunes filles recommandables 
afin de prendre des ordres la vente de 
nos jupes et jupons de sortie en ville. Ecri-|, 
vez-nous de suite. 
The Deminion Garment Co., 
Guelph, Ont. 


| The PAGE WIRE FENCE CO. (Lid.) 
WALKERVILLE, Our. 


M HENRI PÉLISSIER ayant pris 
un intérêt dons cet établissement, in 
vite la clicntèle canadienne-frargaise 


peine ; mais il n'y a rien de à s'adresser à celte —— ela- 

i à i . 2 issement ù ‘ 8 
Penn een been | Pâtisseries, pa 

épuisé ; — n e eee D Fi 
brisés et je ne pouvais faire de REPAS à toute heure 186 RUE JAMES E Tél CATALOGUE 
gros ouvrages. De fait, le tra- 8 7 2 1 1 nouveau catalogue de 
vail quel qu'il füt me faisait un Rafraichissements de]“ __ WINNIPEG = LAPS POUR TOUS net 


graud tort. II ne piraissait pas 


que je fusse affecté d'aucun trou- toutes sortes 


Chambres à louer 


Cependant, je sentais que mon 4801 ! an 


me serait nécessaire de savoir ce qu'est | personnelle sur chacune de ces dames, 
devenu son ancien domestique, Pierre je puis vous la donner en quelques mots: 


Bouvier. Mme Berthier est ane très honnête et trè- 
Pourquoi ne consultez-vous pas la] bonne femme, … c'est une très bone 
police ? femme. 
—Je l'ai fait, jusqu'à présent toutes — Vous ne lui trouvez pas une intelligen- 


ce supérieure ? 


—Pas précisément C'est une bonne 
mère, une excellente personne. 

— C'est cela. Bt Mile Simone? 

J'ai rencontré peu de jeunes filles aussi 
charmantes qu'elle. II est vrai que je 
vois si peu de monde que l'opinion basée 
sur mon expérience n'a pas grande va- 
leur. Elle est très jolie, très instruite- 
et elle à une rectitude de jugement qui 
m'a toujours étonné. Sa conversation 
est pleine d'esprit, et autant que j'ai pu 
la juger, elle a en plus toutes les qualités 
du cœur. 


—Ajoutez à cela qu'elle est très pieuse. 
—Cela doit être, elle a l'âme trop gran- 


de et est éclairé trop bien pour qu'il 
pat en ètre autrement 


sès recherches ont été vaines ; cependant 
je pense tenir un til conducteur, Vous 
vous rappelez, sans doute, une fille nom. 
mes Julie, qui a joué un rôle, ou à laquel. 
le on à voulu faire jouer un rôle, dans 
l'histoire du billet de 500 francs. Elle 
avait été au service de Mme de Noirecôte, 
et l'avait quittée pour entrer chez Mme 
de Plélan. Elle y est restée peu de temps- 
J'ai écrit à ma sœur pour lui demander si 
elle savait ce qu'elle était devenue. Mar- 
guerite, dans sa dernière létire, me dit 
qu'elle se rappelle avoir répondu, au nom 
de Mme de Piélan, à une demande de ren- 
se gnements formulée par une dame D., 
demeurant rue Neuve-des-Capucines, 22. 


été, en effet, à son service, mais elle est 
aujour’hui chez Mme T., rus du Faubourg- 
Montmartre. Je lui ai écrit pour la prier 
de passer à mon cabinet, et j'espère la 
voir demain ou &près-demain. 

Ii me semble que tout cela va très 


bien. Maintenant, cher Monsieur, cau- 
sons d'autre chose, (Comment trouvez. 


—Baña, elle vous a charmé ? 

— Absolument, Mad=moiselle. 

en suis enchanté. C'est que je 
l'aime beaucoup. ma petite Simone, et je 
suis ravie qu'elle vous at plu Dites 
moi, savez-vous ce qu'on pense de vous, 
rue Saint Honors? 


—Bien. —De moi! Que voualez-vous"qu'on pen- 
: „ Que . suis un pauvre petit avocat 

Pa due Je voudrais un peu plus qui met tout le sèle ble à défendre 
la veuve et l'orphelin, et fait son métier 


— vous tenez à avoir mon opinion moins mal qu'il peut. 


LANA BEAUCHEMIN 


> NUE Sr-PAUL, MONTREAL, Que. (5) 
WAI. 81222 LAKE, WAGHORN'S SUIDE 


e — 08 


GUIDE r 


* 


Rien de plus ? duigente pour moi. 

—Je ne le soupçonne pas, du moins. Vous devez savoir quelle est la fortun,, 

—Vous pourriez vous tromper. J'ai vu | ds ces dames ? 
ces dames il y « quelques jours, etla| Je connais au moins le montant de la 
mère qui n'est pas tout à fait aussi terre | somme qu'on leur réclame. 

à terre, aussi complètement dénuée de i ceit s'élève ? 
moyens que vous le pensez A peu plus de 500,00 f : 

—Pour M. de Noirecôte seulement ? 

— Oui, Mademoisselle. 

—Cela fait plus d'un million pour 
Simonne. Savez-vous que c'est une jolie 
dot ? à 

— Très jolie. 

—Et cela ne veus dit rien? 

—{Lela me dit que cetie jeune personne 
sera très riche, si elle gagne son procès. 

Elle le gagnera. 

Ae l'espère. 

Voyons, mon cher ami, je erois que 
nous jouons aux propos interrompus. 
Puisque vous ne voulez pas me com 
dire, je vais mettre les points sur les . Ces 
dames vous trouvent très bien, très à 
leur goût, et si vous gagnez leur procès, 
Mlle Simonn: est toute disposée à vous 
offrir la moitié de la fortune que vous lui 
aurez conservée. 

Je suis très fatté de ee que vous 
m'apprenez. J'en suis très reconnaissant à 
Mile Simonne et à sa mère; mais je n'ai 
pes l'inténiios de me marier. 

L'intentioa peut venir. 

——Je ne le croi: pas. 

—hwéfléchissez, mon ami, que c'est un 


Ae n'ai pas dit 


—Mais vous avez laissé comprendre. 
Da reste, son jugement et ses paroles lui 
avaient peut-être été inspirés par Simon- 
ne. 

— De grâce, Mademoiselle, n'exagérez 
pas la pertée de mes paroles; Mme Bar- 
thier est une excellente femme, je le ré- 
pete maintenant, les brillant, qualités de 
Mile Simonne, à qui elle laisse complète- 
ment le soin de ses affaires, la fait peut- 
être reléguer un peu trop au second 
plan. 


Surtout si l’on ajoute aux brillintes 
qualités de Mile Simonne, ses beaux yeux 
et sa jeunesse. 

Mademoiselle 


—Ne vous défendez pas, Mme Berthier 
n'a pas été aussi réservée aveë moi 
qu'avec vous. Elle est venue me voir 
plusieurs fois, elle m'a d'abord remerciée 
de lui avoir procuré un défenseur aussi. 
zélé et Je ne veux pas vous répéter les 
expressions dent elle s'est servie, je vous 
ferais rougir, et, chose curieuse, elle à fan 
de vous le même éloge que vous venez 
ae faire de Simonne, et en teres ;-resque 
indenuques 

—uws Bachler est beaucoup trop ie- 


LIGNE PRINCIPALE. 


orge) et | "St ‘Paul, Chicago, To- 
ct = ee ON fee 


à 4 


LES NOUVELLES VOITURES 
QUE | 


|EDWARD L. DREWRY| M. DENIS D'AOUST 


Manufactarier et Importateur DE WINNIPEG devait recevoir il y a 
quelques semaines,sont arrivées, Ce 
226.28 Ü WINNISEG | sont sans contredit les plus belles de 


la Cite. Service de lère classe. 174 
et 176 rue MoDermott.Est. Tel. 141 


Collin & Gie The Canadian Mother Ry Co 


Avez-vous besoin 


d' Epiceries de premier e ix. 


AH, 
STATIONS ET JOURS! Au 
Sud !\ 


Wionipeg à Gladstone, 3 
Makinak, Dauphin, 
mar. 


elc., mar. Jeu. aum. . . 

de Vaisselles pour tous les pauplie, Aa Task. Gd. f 
goûts, de Lampes qui peuvent] stone,etc., à Winni- 

vous “ ECLAIRE * sans wionipeg à Winnipeg: 11 30. 

vous donner mal aux yeux, osis, mardi. 

de Farine qui fait du — es 8 Win. a — 
pain, du Son et du Gru in à Winoines Es 


qui engraissent les animaux 
à vue d'œil, Grains de Se- 
mence de toutes sortes, 
Graine de Mil, (Bgolt) 
ni mere 


Epaatre, etc., etc. 
allez chez 

CORLLIN & CIE 

Vous serez satisfaits. 


Photographie 


os is et retour, vend. . 


M retour, mar . . 18 30! 9 00015 45 
Winnipeg à Warroad et 

Beaudeite et stations 

intermédiaires, lund. 


1 Jud. . . | 8 20 10 00 
Warroad et B-audette à 5 
Wianipeg, mard. et : 
g Lend. f, n ene ve] 6 0016 40 
Nous avons l'honneur de!Winnipeg à Redford ct 


retour, mec. et sam.. 8 20/12 40/16 40 


prévenir tous nos clients qu’à 
partir de maintenant et toute 
la durée de la belle saison nos 


ateliers sont ouverts pour 


D. B. HANNA. Surintendant Gén. 


AN DE FROMENT 


NoTaiRE, COMMISSAIRE, 
JUGE DE Paix. 


Argent a Freter zur Hypothegues 


Notre-Dame de Lourdes, Man: 
24-401 


agent. a Preter 


PROPRIÉTÉS FONCIÈRES, 
BIELETS PROMISSOIRES, 


CHATTELS MORTGAGES 
S'adresser à 


THEO. BERTRAND, 
Hôtel de Ville, St-Bonifac 


EE 


devoir pour vous d'assur.r le sort. de voire! ure le procès ? 


sœur. 
—J'espère arriver à ce but per d'autres | Certainement, et vec plus de zèle 
moyens. que jamais, (Ce sera ma manière de 
lémoigner ma reconnaissance des honnse 

dispositions de ces dames à mob égard : 
je serai seulement obligé à plus de cir- 


prendre des photographies 
tous les Same dis 
soirs jusqu’'n # 


heures, 


BELL Photo Studio 


207, PACIFIC AVE., 


COIN 1 MAN ST, Min fis 


L. DE GALEMBERT 
PROP., 


—dJouons cartes sur table. 
d'autres projets de mariage ? 

— Aucun, Mademoiselle. 

Mile Berthier vous plait donc moms que 
vous ne le disicz ? 

_—Elie me plait inf ‘iment. 

— Ést-cs que sa pauvre boane fsmme de 
mère vous inspirerait une telle antipathie 
que f. 

Nuilement, je l'aime beaucoap. 

— Auriez-vous ‘lécouvert quelque tache. 
Que sais-je. quelque chose enfin qui put 
vous empêcher d'aimer Simonne autre- 
ment que de loin ? 

de vous aflirme que je suis convaincu 
qu'elle est très digne d'être la femme d'un 
galant bomms et j'estimerg heureux celui 
qui aura l'honneur d'être choisi par elle. 

— Savez-vous que je ne vous comprends 
plus da tout. Mais cet homme que vous 
estimeriez heureux, c'est vous; vous 
n'avez qu'à vouloir et vous serez agréé, je 
le sais. Entenlez-vous ? Je le sais. 

Mademoiselle, j'a l'honneur de vous 
répéter que je ne veux pas me marier 

Je ne veux pas sous croire Vous 
êtes aujourd'hui en mauvaises dispositions, TIONS. 
et je n'accepte pas voire réponse comme i 
n. Nous en regerierges. Un mal de gorge, si léger 

—Comme vous voulrz. mas jenelqu'il soit, peut dégénérer en 
ps pas que > change de résolution. ite s'il n'est soigné avec 

Ven, conlivmerez quand même à le BAUME RHUMAL. 


Avez-vous 


Charles sri de chez Mile Moissac, 
plus ému qu'il n'avait voulu le paraitre, 
et plus d'une fois, les jours suivants, le 
gracieux visage de Simonne jui apparut 
au milieu de ses travaux. 

“Co n'est rien, se disaitil, c'est une 
impression passagère comme celle qua 
j'ai ressentie après avoir véeu quelques 
jours à côté d' Anne-Marie, et bientôt 
j'oublierai les projets matrimoniaux de 
Mlle Moissac. 


Deux jours plus tard ayant eu b sin 
de revoir ses clientes il éprouva en pré- 
seuce de Simonne un malaises qu'il n'avait 
jamais ressenti ; il ne put malriser un 
sentiment de gêne, il fut froid, gauche, 
apprété, el se retira aussitôt après avoir 
traité les questions qui l'avaient amené. 


A Suivre 


PRENDRE SES PRECAU- 


